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: nbler £ és Cœurs, de 
ODRES , En LS 
uples de <e : Glorieux E Empire, que 
coit maintenant, Vne. for re 
.. Ci , qu'enfin , le bien de JEurope, 
| LS ar de cétte tant redourée 
Monarchie ) il nous .donncroit de voitre 
{ein cout Royal'vn beau Dauphin; & vn 
_ Roy tout enfemble ;;, du Regne duquel 
toutes les Narions laffées des orages d'ync 
trop longue Guerre, doivent pour. tous 
jours efperer le calme de la Paix. Ce qui 
m'a obligé (MA D A M: ‘Æ) bien que le 
moindre des fujets de cér Aiglon des _Ce- 
fus, DE DIEV.D.ON.N.E;,.a.la 
ferveur de vos lfaintes préres, “pluftof 
qu'à limportunité de nos Vœux. ‘de mMan- 
dicr vn recucuil veritable des Gracés ren - 
ducs à Dieu hois la France , mefime À a la 
nouvelle de cét: heureux. & Royal Ger- 
+ ‘ne, QU plus jufte. Roy. des Lys, Fils aifné 
de Téolife. En quoy voftre Majefté , 
(MADAME) aggrécra les vrayes mar- 
ques du Vif reffentiment des Gencreux 
François par toutes les magnificences 
qu'ils ont fait efclater dans Rome Souve- 
rainc de route la Chreftienté, pour séjouyr 
à lorient de leur petit; mais desja Triom- 
phanc, Dominateur : receuil qui fera bien 
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receu de tous, für tout sils apprénent que 
voltre bonté (MADAME) laye daï- 
gné agoréer pour renouveler des Vœux au 
Ciel de vouloir benir le Roy, conferver 
voftre Majefté, & faire fructifier les foins de 
voftre Augufte Regence fous laquelle refpi- 


re petitement, 
. De voftre Auguftc Majefté, 


MADAME, 
Le tres-humble fajet ; En ÊTES « 


obeifflant  [eruiteur , 
Jacoves Lasve. 
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Fe Her Monarque ; on le Ciel x mis tonte fa peine, 
Pour en faire un Chèf-d'œuvre sccomply de tont points 
Faîtes que [es defirs ne nous deçoivent point, 
-  Empliffant noffre attente auffi bien que la fienne. 
| POU RIVE OTIES AR DEL VAE Nr 12 ; 
La Paix durant vos tours nous eff toute certaine, ” 
Puifque voftre bonheur à nos vœux [e conjoint, 
Er que l'on void enfin que le Ciel nous rejoint 
Apres tous les malheurs d'une Guerre inhumaine. 


Dés-ja les Nations qui font bien loin d'icy 
Par leur toye € leurs cris nous oflent de [ones 
Es nous faifant auoir vne bonne efperance, 


Que quand vous regnerez\ab{olu deflus nous 
Les. plailirs auront lieu parm) tonte La France ; 
# Es qu'en ny verra plus la Guerre #y les Conps. 
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Pat j Oumuancçc anT par les actions de gra. 
NW & MARNE . 
Ro, ces deuës &.rendués à Dies pourvn Don 







C2 fi précieux à La France ,à l'vniuerfelle 


PAUNN joye de laquelle plufieurs autres queles 
SpA. Naturels François, ont témoigné vou- 
TS loir contribuer ( come ils ont fait parti. 

culieremsent dans Rome ) Vous fçaurez que la Meffle Y fut 
chantée avec folennité ; le Dimanche jour de la Pre- 
fentation de tres-fainte & facrée Vierge dans l’Eglife 


Nationale de Sain& Louys par quatre Chœurs de la 


meilléure mufique qui'fe peut choifir, ou affifterenc les 


Seigneurs Cardinaux Bentivole & Anthoine neveus du 


Monfieur le Marefchal d’Eftrée pour lors Ambafñi- 
deur de France en Çour de Rome ; plus de vingt Pre- 
AUOT AA EDIT 


TT AMAR ATOME TE Le NAN HAE EG SRE 





es 


RO Re rer AU Sel 
2 NE Fi AS vù 


PRE VEN ME 


Hs quantité de Nobleffe FHAGOIE ; & vn date à in 
_finy de peuple jufques hors l'Eglife, en laquelle ladite 
Mcfle de Beara, ére. felon la Pere du jour fût cele- 
brée par vn Evefque, & au lieu de Profe, l'on chanta 
F Ode 9 jointe. 
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ODE. 
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ON maris Al, ORAN AE PA 


Ecce fed fummo rutilans Olympo 5: 
Numinis dono melioris Exit 


 Delphin in auras. 
| IL 


ia nunc andeté: foboles cubili 
Regio furgis, toties petita, 
Quæ fu0 à noftris mala dura, pellac. | 
Le  Enibus QE: au | 
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Quæ faces belli i, forique” Martis 
Demat, in falcem oladium recurvans, 
 Incegra in motos fecreare poflit 

| ‘Pace colonos. | 


Exilis rotum AN per orbem 
 Lætus, & Feftos celebrans honores 
Francix nato manibus profufis 


Lila fundis. 
V. 


Nain Mufarum Chorus fdit PA 
Omnium votis perimus, fibique 
Vindicac VILCUS , pariterque es | 

| :Gratia pofcie. AS LE 7 Fès 


VE 


Érgo quæ bi: inopina furgunc 


| Gaudia xternis celebremus Hymnis : 2 op 


Omini faufto Genitalis Horæ 
| Merra dicantes. 


Vil. 


Annuo Tic Lodoïci & A DE 
Nomen, & tanti pucri fonoro 
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Seu quis abftrufe fludium Minervæ 
Sive Bellonx meditetur artem, 


Ipfe par Mari, fimilfque patri 


REC VEURQUE 

| L'Offerte dela M cfle fe chanterentauffi quelques 
À Motets à la loüange dudit rrince Dauphin, & la 
Mecfle finie , le Pfalme £Exandrt, puis, auec les quatre 
chœurs de Mufique, le Cantique e D:um , durantlequel 
furent conduites trente-huit filles en memoire des 78. an- 
nées qu’avoit le Roy; lefquellies précédoyentle Cardinai 
Anthoine, à douze ou quinze defquellesil donnacent ef. 
cus pourentrer enRelibion, &aux autres cihquante pour 
fe marier. Apres cette ceremonie faite , vn Pere Auguftin 
fit vnetres-doéte Oraifon à la loüange du Roy, dela Fran- 
ce, & dudit fieur Cardinal Anthoinc ; l'E olife eftoit parée 
des plus richestapifferies défon palais. 

Le foir fut fait vn feu d'artifice deuant icelle Eelife où 
eftoit reprefenté vn nuage aupres duquel eftoit va Cerbc- 
re qui reprefentoit la guerre, la famine, &,la pefte ,qui 
jetta des milliers de petarts &fufées contre ladite nuë, la. 
quelle en fitreciproquement autant, puis lanuë fe fEpara 
en deux, & parut vn Soleil qui fut bien vmquart-d h:ure 
en feu fans fe confommer, Et déflusle portail de 1 Eglife 
vne Lune qui fitle mefme effet,aupres de ladite nuë eftoit 
agenoüillée vne Reyne qui reprefentoic la France auec 
certeinfcription, Denecveniant opfafa rogabe, &vn Ange 
füfpendu en l’airauecvhe trompette, &éctte inftription, 
Luftus ut palma florchir. : 


f 


Dee 


. Le portail de l'Eglife efloit remply des Armes du rape, 
du Roy, du Prince Dauphin, & dudit ficur Cardinal An- 
choine, fi grande qu’vne fleur de Lys, ou vné mouche 
feule , auoit fix picds de faut , le cout reueftu de clin 
quant, & y auoit ne infinité de lampes attachées deffus, 
qui furent allumées trois foirs durant : tellement que l'or 


peutafféurer qu’il yauoit tant en limpes qu'en lanterne : 


j 


plus de cinq mille luieres , quirendoient vn cfclat mer 
uerleux, & donnoïent de l'admiration à tout le peu: 
IS AGE sé à | di 
Suiuit vnautre feu compofé d'vne quantité de fufces. 
que nous appelons icy gyrande ; qui fic vneffer non gue- 
res moins agréable qué le feu qui fe faitau ‘chafteau fain® 
Ange au ioufde la fainét pierre. © 1: 2 

Le Lundy Monfeigncur du Nozet Auditeur deRote,. 
& Refteur de l’Eclife fainét Louys, en fit auffivn autre’ 
fur la riuiere, où eftoit reprefenté d’vn cofté vn Hercule, 
&c de l'autre un Athfas ,& au milieu vn Dauphin quireüf- 
fit ot bien. 1 | | | 


Le Märdÿ, Monfcigneur PAmbañfadeur en fc vn autre: 
fur la riuiere, où eftoit reprefenté vn gros & puiflant gal. 
lionarmé detoutés pieces, à la poupe duquel parut tof. 
jours ardent, & fins fe confommer vn Dauphins & des 
trois mats. fortit vne ff grande quantité de fufées, que 


tout Le monde en dementatoureffonnéit 411 

. Le Mercredy, ledit fiéur Caïdinal Anchoine ne vou- 
lanr cedér aux autres enfplendeurnon plus qu'endignité, 
en ff faire Vnautre dans là grande place, qui eft entre fon. 
palais & le Conuent des Capucins3 lequel reprefentoit 
l hercfie eftenduë fur vn rocher , tenant vn Hiure entre 
ouuért remply decoulcuvres &férpens Le feu yeftant fit: 


vatintamarre éffrovable, pour Itquäntiré d'artifice dont 
il eftoit compofés &lors que lherefie fat confommée, le! 


rocher fe fepara, & parut vue colomne couronnée , la 
quelle s'ouu‘ant fit paroïftre les Armes du Roy toutes 
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en feu l’efpace de plus d'vn quart d'heure fans fe con- 


fommer. 0 mu | | 

Le leudy, les Religieux Minimes dela Frinité, voyans 
que le Cardinal auoit bruflé Le foirt herefie, voulurent 
courir far fon marché, & en faire bruflerlé pere; & defait, 


“ils firent drcffer. fur Le‘portaikde leur Eglife vn fainct Mi- 


chel, & par confequent vn diable à {es pieds: Le fainét Mi- 
chel parut toujours enuironné de fumiere ; & le diabie 
apres auoir frit beaucoup debruit, jetrant feu &c flammes 
par les y:ux, les cornes, & de toutes parts, fut enfin bru- 
lé ,confomme, &reduit en cendres. 

Le mefme iour-de Leudy, Monfieur Gucñé Agent de 


France en ficvnautre dans la place de la Trinité qui re- 


prefentoit les Armes du Roy enuironnées de deux Dau- 
phins, & jetta grande quantité d'artifice qui reüffit fort 
bien. | OT Ur 

Le iour de fain& André, il fut faicvne »*oceffion pour 
tranfporter des Keliques de fain@ Yues, que l'on gardoit 
depuis quelque temps à fainét Louys, depuis ladite Eglife 


de fainét Louvs à fain@ Yues où affifterent mondit fei- 
gneur l’'Ambafladeur, & quantité de Noblcffe Françoife 


poitans tous vn flambeau de cire blanche. là où interuin- 
rent toutes les filles ufdires veftuës de bleu, aufquelles 


_Monfeigneur le Cardinal auoit donné la dote. 


À l'ifluë de cette Proccffion, vn Pere facobin prefcha 
tres-dotement à la loüange de fainA Yues , du Roy, & de 
a France ; & le foir furent fricsaui des feux d'artifice de- 
uant ladite Folife ; qui reprefentoient vn Athlas, por- 
ant le globe dela rerre, fix lequel eftoient les Armesde 
France‘: | oo Su” 

Le Dimanche, & le Mardy; mondit feigneur l'Am- 


biffadeur ft faire des courfes de cheuaux tout [elong de 


la ru ou iidemeuroit,ou il yauoit prix d vne piece d’or & 


 défoye. 


Le Lunds, il fr courirles barques fur la riyiere, &en- 
| 2 io COTE 


PR — 


Ts 


| Fou | = 
 corel'oye, où.f denna fémblable piix qu'à la courfe fuf- 
Ne “oftts | DIAUSTES pop | 
Touslés quatre premiers foirs, les Palais dé mondie 


F 


féigneur l'Ambaffideur, & dudit ficur Cardinat, celuy 
du Duc de Parme, & de Florence, mefmes de plufieurs 
autres fcigneurs de Rome ; furent enuironnéz'de fäm2 
beaux de cire blanche: & des autres particuliers fe con 


. tenterent de meitre des lanternesaux f-neltres, & defaic 


re des feux deuant leurs portes Ledit feigneur Cardinal 
Anthoine parut en cela plus fplendide qu'aucun autre, y 
ayant à l'entour du fien plus de trois cens de tels flam- 
beaux de quatre à fix liures piece, & au defflous dela gran- 
de porte ,il y auoit des chandchiers compofez en forme de 
fleurs de lys ; & le iour qu'il fic fon feu, les hauts-bois fon- 
noient au deflus de ladite porte, les trompetes de l'autre 
cofté refonnôient ; & plusd’vne douzaine de tambours 
batoient dans la place. 


Apres Le feu, il fit courir la bague à la fumiere des flam- 
beaux où Monfieur Le Marquis de Lanty fit des mieux ; à 
lifiuë de la courfe, il ftvn fumptueux banquet à mondic 
feigneur l Ambaffadeur , à Madame fa femme, à Made. 


moifelle fa fille , & meéfme à quantité de noblefle ; il y 


auoit cesiours là des fontaines de vin blanc, & de clairet, 
tant Chez mondit feigneur F Ambafladeur,qu’en plufieurs. 


licux des François. 


Les Religieux de fan Anthoine, au lieu de faire des. 


feux qui ne feroient veus que de fort peu de monde,eftans 
en lieu aflez écarté, difiribuerent fix mil pains ,d’enuiron 
trois blancs la piece : à tous les pauures qui s’y trou- 
uerent. | 

Enfin pat toutes ces belles & rares inuentions , parut 
comme à l’enuie la pieufe allegrefle desnoftres, à laquel- 
le fe joignit la magnificence des Princes du us Siege, 
puifque c'eftoit à l'honneur dela naiffance du es aifné de 
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 l'Eglife : mefme qüelques Princes eftrangers témoigne-. + 
rent leur conjouyffance , voyans ce fignalé bien.fait du 
Ciel verfé fur le plus floriffant Eftat de l’Europe , con- 


traints d'admirer la France qu'ilsredoutent, comme par- 
ticulierement œillades de Dieu pour la picté de fes Mo- 
narques, vrais protecteurs de la gloire de fon Sain® 
flome ta 1. : eh set 
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| Roy tres-bon, : 
Mere d'vn Roy, Dauphin né pour IE Mo- 
narchie, 
Ramenez nous ce Roy, au éin de fa Patrie : 


Car la Paix gif aux Feu sn LATE né. ide ' 


“Bourbon: 


R: EYNE : pile an Roy , Véfe 4 
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es | À MONS ELG NIEMR a 
+ LERCHANGE DIRE 
| : 2 Haf DO R'A 11%, Mo à 
Racze de Themis & du dernier des Rows, 
Qui ayt cfté de Dieu donné pour ctt Empire, 


Obtenez pour fon peuple cette Paix qu'il refpire, 
Aprés eftre réduit comme vn Cerf aux abboys. 





QY AIRE AIN. 


5 ‘I le Ciel adoucy par les Vœux de tant d'Âmes, 
nr S veut déployer fa Grace & nous faire vn oétroy, 
Ce fera de permettre-que fous ce jeune Roy: - 
Le cœur d'vn fing de Roy, s’aproche de vos Flames. 
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| Permis faire imprimer ce Traité intitulé , Arrhes de HE 
Paix Vniverfelle, ec. Fait ce XVII. «Avril 1649. | 


Signé, DAVBRAY. 


